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"' i orin, 'ls s pas, tout dit. T ndis que l'Art he< %*' e parlai'
dû D)ieunaux n1urnt . na mbo<'nreua:t ete :

l'terniité, jetaieli in rgard 'n rire. Les ptres expirants, le" rnîérue
goniîsantes, conut vait l: chideur de Pan:r u imilieuid li <!i la morb,

lui parlaient du l.-onfaiml brO' .in den eurta tans practeu:- dans leurs
lherceauîx abhanr-îuî.. A c:-: pr'î!a:, les entraîil.s<i jicu-< A rcheróqueî

' uvent ;une g%:ndl ut hrûietnne pensc gerne dan4 son coeur, il éte'nd
les bras cn frc dulit dle mîort tics parctîs consolés, et au nom du christia-
nisle, cc piùrc ii;s eruel de lois les trphelius, aulopiC leurs enfants. C'est

dins le sein de PHltul- Diu mle, au milieu des ravages du fléau, sur le
champ île bataille <lc la chari:, que l'oeuvre réparatrice îles orphlins du
.choléra cet fondée. Le nouveau Vincent le Paul a rarsuro ces méres expi-
r antes,en donnant nI leurs paauvresorphelin la charité chrétienne pour mère.
" Mes forces s'épuiseroi;, disait-il, avant que mon zèle et mon courage se
" refroidissent.''

"' Voilà ce que fuit le christianime au teins dis choléra, voilà ce que fit le
clergé. A ussi ce fut de celle *poque que data cette heureuse réaction des
esprits cri faveur lu catholicisme, réaction plus taril interrompue, et sispen-
due seuleinent, dlu moins nous l'esperons. par les imprutlences le quelques-
uns et par les mauvaises passions te, autres, auxutielc un romancier a voulu
servir d'interprète et 'tnu.xiliaire. Il lui n couvenu le jeter un voile Our
toute cette partie dih choléra, si honorable pour P'humanité, et de lizvoiler tu
contrairc,on l'cxagérant par des détails puisés dans une inagination naturel-
lement tournée au mnlodrame, lc ô.té hideux iu fléau. Il a pensé que
cc serait une belle et noble chose de difilînmer ces Prétres que l'histoire vient
de nous montrer ol'rant leurs maisons polir hospices, et s'offrant eux-mêmes
pour infirmniers, pardonnant, priant, sencorant, consolaiiit les malades, adop-
tant les oiphieliis ; et il s'est donné la joie le les représenter comme des fac-
tieux qui, par leurîs placards incendiaires, exeitaient le peuple au meurtre,
comme des capteurs d!c testament et des cupides qui empoisonnent l-agonic
de M. Hîrdv d'ascètisme et d'opium pour s'eniparer tle sa part de sîucces-
sion, comne des !àches qui fuyaient à l'aspect des cholêiriques, comme îles
intrigants qui parcouraient les mansardes, non pour y soigner les malades et
y secourir des pauves, mais pour y dcotuvrir des Rose-Pompon, et les
jeter eun travers dles amours et des héritiers qu'ils voulaient dépossé-
der. Voilà ce que ce romancier a fait de l'action di christianisrne, du clergé
et de tous les ommes île cSur au tems cu elio!éra; il n'a voulu montrer que
les passions hontcuses et hideuses île lhumanité,la peur, la làchet, la cupi-
dité, la haine, l'intrigue, la fureur aulx mains sanglantes, l'indiffTrence et
'abrLutissemîent supides, la débauche brutale et folle ; il a fermé les yeux

pour ne pas vo;r le courage, la chanité aux mains secourables, le dévoue-
ment héroïque et toutes les vertus îde la pitié, et di pardhon. Eh bien ! il a
été puni méme ati point de vue île Part, de ce tort moral qui a fermé à son
talentune source de beaus littéraires admirables. On nura beau faire, un
de ces actes de dévoument et île générosité sublimes qui révèle dans notre
nature le soufile du divin ouvrier, fera toujours vibrer plus sûrement le cSur
de l'homme, que la peinure la plus matériellement exacte d'un cadavre en
pttrêliction oui d'une scène d'égorgement. Lhomme sera toujours plus
touché ce ce qui l'élève jusqu'à Dieu, que de ce qui le ravale jusqu'à la
brute."

-ANTIQU ::xT. lc
C ANTIQUE A~i ST. CHARLES BORRIOMÉE.

Air : On di! ouc Pamour cic.
Qut'ent cet heureux jour,
Des concerts d'amour
Soient notre partage.

Chantons notre proteeteur,
Unissons (bis) nos voix enl chSur,
A Charles rendons hommaunge.

Bienheureux patron,
Ta gloire et ton nom
Vivront d'âge en àge. Chantons.

Jeunc, CIe Jésus
Imitant les vertus,
Tu fuis le naufrage. Cli. etc.

DuO Dènon trompeur,
Au nom du Satveiur,
Tu braves l'outrage.

bis.

Aum pauvre indigent
Tu donnas l'argent
De ton héritage.

Visible à tes yeux
.1ésus glorieux
Soutient ton courage.

Et jc squ'autoibecat
Soi divina lnbeau
Ltutt sur ton passage.

i/impie atutrelbis
Mlprisant ta voix
ComhbaLt tou ouvrage.
E fforts supetrfluis,
Il vient à' Jésus
:endrî~e témoignage.

Wun vi aissnssin
Toit corps plus qiunumain
Confoudit la rage.

Dans tous nos combats,
Ei suivant tes pas,
Nous fitirons l'orage.

Nous éviterons
Des affreux démons
Le triste esclavage..

Obtiens que la mort
Vers un meilleur sort
Nous soit un passage.

Dc' la charité Nous serons heureux
Et. de la bonté Dn bonheur des cieux,
Qui hie assemblage ! I O<~ qel dotux- partage

La conploisance est rne monnaie à l'aide de laquelle tout le monde
peit payer son contingent, mais il PILLLL y a:moeier le jugement et la
prudenc e. VOLTiE.
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Ordinaeion.-.1kuvelles de la Rivire-Roug.-Le Pape Chréticn.-Les
Jesuites et Pie IX.-L'abbé Coquereau.-Eêcdés en E spagne.-.lla-
riaprse du duc de Montpensier-Ivenion du papier.

Ont été ordonnés prétres à la, cathédralc par Mgr. de Martyropolis:
MM. Octave Monet et Séraphin Oct. Paqut.

A St. Roch de l'Achigan, par Mgr. de Kingston, prêtre, M. J. Morin•
Nous avons ci, par sir George Siupson, gouverneur du Nord-Ouest,

des dates fraîches de la Rivièrc-Rouge. Des lettres ont été reçues à
Pèvéch é dans lesquelles on annonce que Mgr. Provencher, ainsi que
les prêtres de son vicariat-apostolique, jouissaient d'une bonne santé
Les chaleurs extraordinaires que nous avons éprouvées ici, pendant'
l'été dernier, se sont aussi it sentir dans ces établissemens ; ce qui
a é:é très-nuisible aux récoltes ; le bled et l'orge ont nanqué, et ces
gradns sont d'une qualité bien médiocre ; les pois et les avoines au-
raicnt mieux réussi, miais par mnalleuril n'eu avait été semé qu'une
trè:-petite quantité. La maladie des pommes de torr e veut devenir
universelle; il n'y en a pas plis là, que dans les anciens pays. Les
agens de la Compagnie dit N. O.; ainsi que les habitans de l'établis-
sement de 'é%vque de Juliopolis: avaient fait d'avancO qumelques amas
de provisions. Les missionnaires Oblats et Isa souLî .

étaient partis d.. cette ville lété dernier pour la Rivière Rouge,
étaient arrivés hcunnusement; et s'occupaient de leurs devoirs respec-
tifs. Un détachement de troupes, consistant en 300 soldats, était ar-
rivé le 1 septembre, et on craignait que cette augmentation de bou-
ehes ne mit Penchère sur les denrèes,quoiqu'en méme tens on espé-

rait que largent serait plus coimmun. On ignoro si la présence de ces
trouîpes aura l'eflt de tranquilliser les esprits, qui là. comme ailleurs,
ont leurs griefs et leurs stujets de plaintes, dont nous ne connaissons
pas assez les causes ici pour pouvoir bien les apprécier. Les Sauva-

ges avaient réussi dans lenr première chasse; ils devaient partir pour
la seconde, et M. Belcourt se disposait à les accompagner dans leurs
difi'érentes excursions. Ce Monsieur se propose de revenir en Cana-
da lan prochain.

-C'est une chose remarquable que les journaux protestans, nmème
religieux, s'accordent à dire dt bien du. Pape actuel, il y cin a un qui
pousse la louange si loin qu'il va jusqu'à dire qui'il espère que ce Pape
là est C'ihrétien. Vraiment, nouts ne savons qie penser l'une telle cha-
rité ; nous nous en réjouissons cependntitt; muais si les protestans font
ant de louanges au Pape règtant, que va devenir le règne de l'J1n/c-

Christ? Qu'ils y fassent attention, car si le Pape est Chrétien, il en
résultera un vi ido dans la doctrine piotestante qui ne pourra pas être
comîblé.

-- La Compagnie di Jésus, pénétrée d'no ailcetucnise admiration

pour les vertius incomparables qui brillent d'un merveilleux éclat dana
le grand Pontife Pic IX, reconnaissante de l'avoir cin polr bienveillant
protecteur à Spolette et à lInola, plus hourcuso de le vénércr aujour-

d'huli comnie le père le plus tendre et le plus aimant, a voului méler

sa voix à celle ce lEurope ou- phutôt dui monde entier qtui bénit son
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